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J’ai de grands yeux bridés.
Non, je n’ai pas d’écailles !
Mes griffes sont longues et 
acérées.
Non, je n’ai pas de plumes 
non plus ! Ni un long bec 
d’ailleurs.

Reprenons. . .
J’ai de grands yeux bridés 
et luisants.
Mes oreilles sont pointues 
et toutes velues.
J’ai un long museau au 
milieu d’une touffe de 
poils.
Un museau qui laisse 
entrevoir de puissants 
crocs sur mes babines 
retroussées.

Une , deux, trois, quatre 
énormes pattes, c’est bien 
moi !

Je suis, je suis . . .

Tu as deviné ?



Oui, je suis le loup !

Le loup que tu as surement rencontré 
dans des histoires.
Celui qui, dans ces histoires-là, vit au fond de la forêt 
et mange le petit chaperon rouge et sa grand-mère.

Le loup qui, dans la vraie vie, aime la liberté 
et les grands espaces enneigés. 
Celui qui vit en meute et chasse pour se nourrir.

Le loup, cet animal que l’on craint et que l’on chasse 
quand on ne le connaît pas.
Alors, écoute mon histoire.

C’est l’histoire d’un loup qui ressemble
à tous les autres loups.

C’est l’histoire d’un loup qui n’est pas
comme les autres loups.



Mes amis disent que, dans une autre vie,
je devais être un poisson. Que c’est la raison
pour laquelle je ne pêche ni ne chasse
pour me nourrir, même quand j’ai faim.

Oui, je ne mange jamais de viande,
je préfère savourer les fruits des bois
et me barbouiller le bout du museau
de leur jus rouge !

Je vous l’ai dit, je ne suis pas un loup
tout-à-fait comme les autres loups !
Je ne suis pas un chasseur,
je ne suis pas un tueur, moi !
Je suis un loup. . . végétarien et pacifiste !



Quand j’étais petit,
je passais des heures et
des heures à observer
les petits animaux qui
vivaient autour de notre
tanière, à discuter avec
eux, à les apprivoiser en
quelque sorte.

La chasse avec mes frères
et soeurs 
ne m’intéressait pas, 
au grand désarroi de
Maman qui se désolait :
— Que va-t-on faire de toi
quand tu seras grand ?
Un loup qui ne chasse
pas n’est pas un loup !
Un loup qui protège les
fourmis et autres petites
bêtes de cette sorte ne
peut pas être un loup,
un vrai !



C’est ainsi que Monsieur
Hérisson est devenu mon ami.

C’est lui qui m’a appris à
reconnaître les fruits et les baies
sauvages dont nous nous gavions
avec délice !

Et maman d’ajouter :
— Un loup qui mange des baies

sauvages n’est pas un loup !

Et mes frères et soeurs de se 
moquer de moi :

— Tu n’es pas un loup !
Hou, Hou ! 

Tu n’es pas un loup !



Plus je grandissais, plus la
meute se moquait de moi.

Plus les autres loups 
se moquaient de moi,
plus je me sentais proche 

de mes petits amis.

Je parlais aux papillons 
et aux oiseaux.
Je jouais avec les souris 

et les écureuils.
Les abeilles me donnaient 

leur miel.
J’allais ramasser des carottes

sauvages avec les lapins.

Mais un jour dans la meute,
des babines se retroussèrent

sur mon passage,
des grognements se firent

entendre, des crocs se montrèrent.

Je dus partir. . .



Mes petits amis
racontèrent à
leurs amis ce
qui m’arrivait,
et les amis à
leurs amis, et les
amis des amis
de leurs amis à
leurs amis, et . . .

Partout où
j’allais les abeilles

m’offraient leur miel,
les écureuils leurs noisettes,

les lapins leurs carottes,
les souris leurs graines. . .

Je lézardais au soleil 
au bord de l’eau avec les grenouilles,

les crapauds, les crocodiles. . .



J’étais devenu . . . Gloupp (Grand Loup Pacifiste), le loup qui n’était pas comme les autres loups, 
celui qui ne chassait jamais, celui qui se nourrissait de légumes et de fruits sauvages, 
de champignons et de miel.     Je voyageais de par le monde.
Au début, ceux qui n’avaient pas entendu parler de moi, se méfiaient évidemment ! 
Vous pensez, un loup qui voulait vivre avec eux, comme eux !
Mais très vite, ils apprirent à me connaître. Même les singes des îles lointaines m’ invitèrent
à partager leur repas. Comme je suis très gourmand, je me suis gavé de noix de coco !



Quand les humains apprirent que j’étais végétarien, ils m’ouvrirent leurs portes,
eux qui tiraient sur les autres loups ou les enfermaient dans des enclos ou des zoos.

J’ai dormi au coin du feu, emmitouflé dans des couvertures, tête-bêche avec le chat
de la maisonnée. 
Qui l’eut cru : un loup et un chat devenus les meilleurs amis du monde ?



Maintenant, je suis vieux, très vieux.

Les abeilles m’offrent leur miel,
les écureuils leurs noisettes, 
les lapins leurs carottes, 
les souris leurs graines. . .

Quelquefois je pense à ma famille.

Bien sûr, Maman, mes frères et mes
soeurs m’ont parfois manqué, 
mais je ne regrette rien. 
J’ai fait la connaissance 
de tant d’amis.

Je suis Gloupp le grand loup pacifiste,
certes un loup qui n’est pas comme les
autres loups, 
mais un vieux loup très très heureux !



Chers parents,
Vous venez de lire cet
album avec votre enfant.

Pourquoi ne pas
prolonger la magie du
conte par un jeu ?

Invitez votre enfant 
à (se) raconter. 

Adressez-vous à lui 
avec ces quelques mots :
— Tu es le loup,
tu te promènes.
Avec tes yeux de loup,
tu vois. . . 
Dis-moi ce que tu vois.
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